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Toute? les Conuoi(Tances néceÏÏaires pour gouverner 
les Biens de Campagne, &  les faire valoir utile
ment ; pour foutenir fes droits, conferver fa fan- 
té  , &  rendre gracieuie la vie champêtre.

C F. Q U I  A P O U R  o b j e t :
î °. Les Terres à G rains, la V ign e, les P rés, les B ois, fa 

Chafle, la Pêche, les Jardins , tant de propreté que d’uti
lité, les Fleurs recherchées, les Plantes ufuelles, les Beitiaux,
Chevaux Si autres animaux.

i° .  Les principales notions qui peuvent donner l’ intelligence des 
affaires, juftju’au degré fuffiianrpour défendre fon bien , tant 
dans les matières Rurales que Civiles.

30, Les Remèdes dans les maladies ordinaires, &  autres ac- 
cidens qui arrivent aux Hommes &  aux Animaux.

40. Les divers aprêts des Alimens ; &  tout ce qui peut pro
curer une nourriture faine &  agréable.

Avec un nombre confidèrable d’autres Infru fiions utiles &  
car le ufes à tout Homme qui pajfe fa  vie à la Campagne.

D E R N I È R E  É D I T I O N ,

R e v u e , c o r r i g é e  e t  a u g m e n t é e .
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CHARBON. Le meilleur charbon eft celui qui eft fait 
¡de bois neuf, c’eft-à-dire abattu depuis moins d’un an , 
.& de bois le plus dur , comme chêne, charme , érable ,  
frêne. On n’en peut faire que dans les Forêts : on choifit 
pour cela une place ou folfe dans quelque dariere : on y 
affemljle les morceaux de bois dont on veut faire le char
bon. Ils doivent être longs de deux pieds , &  gros depuis 
un pouce &  demi jufqu’i  fixou fept. On les arrange quar- 
rcmént les uns fur les autres : on en fait comme quaue 
m urs, enforte qu’il y ait un vuide dans le milieu d’un pied 
&  demi de large: on remplit cequarré de morceaux de 
¿ois qu’on pofe debout contre la meule , & ou en met 
¿Citant qu’on veut les uns fur les autres jufqu’à ce que le 
.qdarré foit comblé &  fe termine en pyramide. On environ
ne tout le fourneau avec des pièces de gazon d’un pied de 
large , aEn qu’ il n’ait point d’air ; on laiife une ouverture 
pour mettre le feu ; on y veille avec foin pendant treize 
jours car il faut cet efpace pour que le charbon fe falfe : il 
eft cenfé fait &  fuffifamment cuit lorfqu’il ne s’éleve plus 
de fumée ; alors on bouche exactement avec de la terre 
tous les trous du fourneau, afin que le charbon s’éteigne , 
ce qui arrive au bout de vingt-quatre heures,

f.E C harbon  de terre {¡-’employé dans les boutiques de 
ceux qui travailleur en fer. Son feu eft plus âpre que celui 
‘du charbon de bois : le meilleur qu’ il y tyt en France eft 
celui de Saint-Etienne en Forez.’



CHEMINÉES qui fument. Ce défaut peut venir de p!u_ 
fieurs caufes : comme des vents, du défaut d’a ir , de leur lî- 
tuation défavantageufe, de leur conftruction défectueufe 
de la pluie, de la nége, de la prefiion des rayons du loleil l
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du mauvais b o is, ou du bois mal arrangé, de la .manière 
dont les tuyaux font dévoyés. Ainfi , i .  L ’Architeite doit 
obferver quels vents foufflent dans le P ays, &  tourner fa 
Cheminée de tel côté que le vent ne la puiife pas enfiler 
dans la longueur j c’e ft-à-d ire, de haut en bas. z°. Le dé
faut d’air vient, ou de la trop grande chaleur de Ta cham
bre , qui ôte à l’air la force de foutenir la fumée, ou d’u
ne clôture trop éxaéte, ou d’une porte ouverte dans une 
chambre plus chaude. 3’ . De la fi tuation défavantageufe , 
comme fi la -cheminée eft commandée par le toit ou par un 
m u r, ou par quelqü’autre corps capable d’arrêter le vent 8c 
de le faire refluer, ou fi elle.eit placée trop près d’une porte 
ou d’une fenêtre. 40. De la conltruftion défeétueufe, com
m e s’ il fe trouve des pierres qui avancent dans les tuyaux ,  
ou que le contre-cœur de la Cheminée ne foit pas allez en
foncé. y-'. La pluie &  la nége, lorfque l'ouverture eft trop 
large, car elle y tombe. 6°. Les rayons du foleil, lorf- 
qu’ils donnent dans la Cheminée. 70. Le bois mal arran
gé , car il faut que l’air trouve un paffage entre les bûches ; 
ou  fi le bois eft verd ou humide. 8’ . La manière dont 
les tuyaux font dévoyés, comme il arrive dans ceux qui 
font adoffés les uns contre les autres, mais on peut rectifier 
ce défaut, en les faifant dévoyer par des lignes courbes, 8c 
non par des lignes droites ; car'lesiignes courbes laifferont 
à la fumée un peu plus de place pour s’ élever. I.ofque l’on 
coBÎlruit une Cheminée, il eit abfolument néceflaire d’ob- 
ferver les vents : or , on ne peut les connoître que quand, 
on- lait s’orienter; &  pour s’orienter, il eft eflèntiel de 
diftinguer jufte le Midi. V o ici pour cela une méthode auiîi 
fûre que facile.

Elevez fur un plan pofé horiibntalement, & bien  à plomb, 
un flyle ou longue aiguille perpendiculaire au plan ,  ou une 
lame formant un triangle reétangle, que vous poferez fur 
un de fes côtés. Du centre de l’aiguille, ou du point où 
l ’angle droit du triangle touche le plan, décrivez plulieurs 
cercles de différens diamètres, mais tous concentriques, 
-Obfervez avant midi le moment où l’ombre du ltyle fe ra- 
courcilfant, touchera un cercle pour rentrer dans fa cir- 
conconférence, &  le moment où elle y reviendra après 
midi pour en fortir. De ces deux points, que dans leur 
tems vous aurez éxaétemenr marqués, tirez une ligne 
droite qui aille de l’un à l’autre , partagez cette ligne en 
deux également, 8c par le point de feétion &  celui du cen
tre de vos cercles, tirez une ligne droite, qui vous donne
ra dans la précifion pqflibie la ligne méridienne : car per- 
fonne n’ignorant que le foleil eft également élevé fur l’ho- 
rifon à huit heures du matin &  à quatre du foir ; à n euf- 
Si, à trois; a dix &  à deux, on doit être convaincu que
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ie point de midi
Lorfque l’on a le midi ,  les trois autres points 

font faciles à trouver , &  les quatre principaux ve rts font 
connus. Or, c’efo fur leur nature, Sc leurs effets dans le pays, 
que P Architecte doit fe déterminer pour tourner fon Bâti
ment , &  confondre fes Cheminées. S’il efr gêné par le 
terrein, il doit favoir les faire rondes, ou quarrées , ou 
triangulaires,  foivant la licitation ou la nature du lieu.

‘ D ’habiles Architectes ont obfervé que les cuifines tournées 
au Midi & à l’Occident, fumenr moins que celles qui font 
tournées aux autres ven ts, &  q.i’ainfi il en.faut percer les 
portes &  les fenêtres de ces cotés. On doit prendre garda 
encore que les vents dominans dans la contrée n’enfilent 
la Cheminée dans fa longueur ; parce qu’aiors ils s’y en
gouffrent.

Pour obvier aux mauvais effets du vent, à l’égard des 
Cheminées déjà conftruites, on a imaginé diverfes cou
vertures de Cheminées. L ’effet que doivent produire ces 
couvertures eit de laifi’er un pafîagé libre à la fum ée, Sc 
de la fermer au vent : ainfi il y a plufieurs fortes de ces 
couvertures , ou calottes. Voici la defcription de quel
ques-unes.

C h em inée  à calotte. On élève un tourillon fur le faîte 
de la Cheminée, &  l’on y place fur un pivot la girouette 
&  fa calotte : cet ouvrage eft de tôle : elle doit être peinte 
avec de la fuie détrempée dans l’huile.

C h em in ée  en mitre. La couverture efo plus large , i» 
tombant un peu plus bas que la corniche du tuyau, laiffte 
entre fes aptiïs des efpaces vuides par où là fumée s’é -  
chape.

C h eminée  de Cardan. La couverture de cette chemi
née a dans fon fommet une petite' ouverture , &  il fort 
de chaque côté du tuyau deux cornets, dont l’un tend en 
Èaut,.& l’autre en bas. La régie certaine, en fait- de Che
m inée, eu: que l ’air s’accéléré d’autant plus dans un tuyau ,  
que ¡’entrée en efo plus large : mais comme les Chemi
nées plates ont prévalu , c’eft aux Architeétes à ménage» 
une hotte, la plus grande qu’il fera poflSble : &  pour ce
la ils ne doivent pas craindre de prendre un pouce ou deux 
du terrein delà  cham bre, &  facturier quelque petit avan
tage à celui de ne point avoir de fumée.
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